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( 75 . , 
Observations de M. PERSOON, et crkation du 

nouveau genre Gyrocephalus. 

Le Ful ip  cerebrina de M; BE BROTOEAU ne laisse 
aucun doute; c'est une esphce nouvelle, remarquable 
par sa forme qui imite en quelque sorte la figure du 
cerveau. Il aurait, sous ce rapport, quelque analogie 
avec le Diderma contextum et le Trichia &pula; mais 
ces deux champignons sont chacun munis d'un capil- 
litium (chevelure) manifeste, que l'on n'observe pas 
dans le Fuiigo cerebrina. 

Quant au champignon nomtnd par M. DE BRONDEAU 
Heivella sinuosa, je ne le vois pas aussi certain que le 
premier, du moins pour le car bien qu'il ait un 
peu le port d'une helvelle, il s'en dloigne cependant 
par la forme du chapeau, qui est sinuedx et  trhs-plissd. 
Il est en outre g&tineux, caractbre qui con'vient bien 
h une  reme elle, et en particulier h la T r e d l a  mesen- 
tcrica JACQ., et cerebrina BULL. 

M. DE CANDOLLE a ddcrit dans la Flore franÃ§ais 
(vol. II, p. 93)' sous le nom de Tremella helvelioides, 
une espbce h peu prbs semblable qu'il avait ddcou- 
verte dans un  bois de hctres assez humide, non loin 
da pied du Jura, tuais qu'il parait n'avoir pu examiner 1 

mieros~opiquement, 
L'autopsie peut seule nous dclairer sur le rappro- 

chement h faire. En effet, dans la famille ou division- 
des lielvellactks, les utricules (thecÅ“ renfermant ordi- > 
nairement huit semences ou sporules, forment par leur 
rdunion intime une sorte de'membrane ( I y m e h )  
surimposde et peu adhdrente au chapeau, servant 
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76 ) 
alors de rdceptacule, et qui est au-dessousst6rile, sou- 
vent aussi un peu .diffdrente en couleur; tandis que 
dans la division des trdmellamh on remarque seule- 
ment des graines nues, sans utricules distinctes, et 
mÃªm sur  les deux superficies : ces sortes de cham- 
pignons n'ayant point un vdritable pileus. ' 

On peut encore ajouter que le stipes dans le  genre 
helvelle est plus rdgulier, ordinairement cylindrique, 
et souvent mÃªm plus ou moins sillonnd. L'Helveila 
sinuosa, au contraire, a un pdtlicule difforme et  bran- 
chu par le bas. Cependant, outre 17esp&ce citde de 
M. DE CANDOLLE, qui demande, comme nous l'avons dit, 
un nouvel examen, on'ne connaft encore aucune v6ri: 
table trdmelle avec un stipes, du moins aussi considd- 
rable; celui de la trbmelle sinueuse ne paraft pas Ãªtr 
do la mÃªm na'fare que ceux des autres champignons 
stipitds, ce qui demanderait encore une recherche 
particulikre. Il est donc probable que ces deux ch'am- 
pignons formeront un genre, particulier, auquel on 
joindra la Tremella stipitata queM. Bosc a ddcouverte 
dans la Caroline ( i ) ,  qui a aussi une semblable con- 
formation; et il est vraisemblable que le Phallus tre- 
melloides ( MorchelIa, Syn. fung. PERS.) ddcrit e t  figurd 
par feu VENTENAT, dans les Al&moires de l'Institut:na- 
tional, vol. 1,  p. 509, doit aussi entrer dans ce nou- 
veau genre; mais toutes ces espkces qui paraissent Ãªtr 
tr&s-rares, sont encore trop peu connues sous le rap-a 

(1) Elle est dÃ©crit dans unMdn1oire sur quelques espÃ¨ce de cham- 
pignons des parties me'ridionales de l 'hdr ique  du Nord,  avec 3 pl., 
insÃ©r dans le vol. pour 181 1 de l'AcadÃ©mi de Berlin. 
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p o ~ t  de leur organisation; ce qui exigerait une attkn- 
tion particulibre de la part des botanistes qui auront 
occasion de les observer. 

Quoique je n'aie point vu ces divers champignons, 
comme je suis presque moralement. persuadd qu'ils 
doivent constituer un genre particulier, je veux en es- 
quisser ici les caractbres gdndriques et- spdcifiques, 
sauf les changemens et l e s  corrections & faire sur des 
individus vivans ou en nature. , 

GYROCEPHALUS. , 

Pi leus? (aut capitulum) tremellosus aut su6treAel- 
losus, gyroso-sinuosus, suffultus stipite forti .  

0 6 s .  Genus e divisione tremellacea? aut helvellacea? 
comprehendens species sat magnas, forma helvellts e t  
morchÃ¨lli subsimiles, sed natura t r e d i s  proximasd 
Stipes in his plerumque magnus et Crassus, albidus , 
ac passim cavus. 

1. G. AGINNENSIS, stipite sursum dilatato, basi divis0 
albo, capitulo lutescente-fuliOm mineo. 

Helve l la  sinuosa. BRONDEAU. 
Crescit , vere, prope Aginnum ( A g e n )  ad terram 

muscosam, in sylvaticis. 

2. G. JURAT,ENSIS, roseo-aurantiacus, stipite com- 
pressa, basi sulcato. 

Tremella. hdvelloides. DECAND. F l o r .  ~ak ,  vol. I I ,  
p. 95. E j u s d .  synops. p. 19. 

Provenit in fagetis, autumno, ad pedem montis Jura. 
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3. G .  CABOLINF.NSIS, stipite s&um dilatato flaves- 

cente, insequafiter sulcato, capitulo atroviridi viscoso. 
T r e m e l l a  s t ip i ta ta .  BOSC., L c.  p. 7 ,  tab. VI,  

fi& 1. 1 

Crescit vere, locis arenosis, in Carolina inferiore. 

4. G.  CARXUTENSIS, stipite crasso ventricoso, capi- 
tu10 subrotundo fulvo. 

Pl ia l lus  trernelloides. VENT., 1. c., p. 509, fî. 1. 

Hab. prope Pontchartrain, vere. 

NumÃ©risatio SociÃ©t linnÃ©enn de Lyon 




